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JOSÉACQUELIN 

naif sur gcäa 

j'avance dans le même sens que les nuages 
comme je suis sorti d'une femme qui me voulait 

[avant de me connaître 
à son tour elle est sortie de ce monde par le sexe 

[de la mort 
qui est pareil au soleil d'aujourd'hui en fleur 

[d'églantier 
je m'allonge les nuages se nacrent la lumière joue 
un parfum de vérité tel cette femme 
qui veut que j'entre en elle 
comme un peuplier 
dans le ciel 



retrouver le fil perdu des premiers matins du monde 


